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Hier, dans la matiné, le Gal Trezel, Dumon, Montebello Legouvé Liadières, des
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parents  méridionaux.  Le  soir,  Delessert,  Hottinguen,  Vernes,  Robert  Pourtale,
Oppermann les Protestants financiers. Trezel partait le soir pour Eisenach. Il avait
reçu la veille une lettre de M. le comte de Paris, passionnément préoccupé de la
guerre,  passant ses journées sur des cartes & le pressant de revenir  pour en
causer. Le vieux, petit et fier général est tout aussi passionné ; le feu lui montait au
visage en me disant son regret de n'être pas là pour s’y faire tuer comme ses
camarades. M. de Châteaubriand avait raison de le dire et le Times a raison de le
répéter : " la France est un soldat. Point d'enthousiasme de guerre pourtant à la
revue  qui  s'est  passée  hier,  bien  passé  d'ailleurs  ;  belles  troupes  et  bonne
contenance. On critique l’uniforme de la garde impériale, surtout des cent gardes.
On dit qu’il y a trop de rose. Mes rapporteurs n'ont pas vu Lord Palmerston. On dit
qu’il est parti dimanche, comme on l’avait annoncé. Je le saurai positivement ce
matin.
Montebello revenait de Cherbourg où il était allé chercher son fils. Il le garde ici
quelques semaines ; après quoi, ce jeune homme s’embarque sur la Virginie, avec
l’amiral Guérin qui va prendre le commandement de la station de Chine. On peut se
faire tuer là comme ailleurs témoin l'absurde débarquement tente au Kamchatka.
L’amiral Price s'est brûlé la cervelle de chagrin de ne pas mieux réussir. Notre
amiral à nous, Ferrier. Despointes, n'était point d’avis du débarquement ; mais il
n’a pas su se refuser aux bravades du commodore anglais qui succédait à Price. Il a
eu tort. Montebello est fort aise, après tout, que son fils aille là le danger est
moindre qu’en Crimée, moins quotidien. Il ne reverra pas son fils de trois ans. Nous
avons parlé de vous c’est-à-dire de votre santé et de votre tristesse. Il a vraiment de
l’amitié pour vous, quoiqu’il ne soit pas allé vous voir. Il dit toujours qu’il ira.
L'Empereur est allé voir sa belle-sœur, la Duchesse d'Albe qui est malade. Elle a
voulu lui parler des affaires d’Espagne dont elle est fort inquiète. Il lui a refusé la
conversation ne me parlez pas de cela ; je ne veux pas entendre parler d'autre
chose.  que  de  la  seule  chose  à  laquelle  je  pense,  les  affaires  d'Orient.  La
nomination projetée d’Espartero à la Présidence des Cortés constituantes est une
manœuvre des démocrates pour le séparer de la Reine et le poser en face du trône,
sur le fauteuil de la souveraineté nationale. Vieille pratique révolutionnaire. La
Reine sera personnelle ment attaquée, dans sa vie, ses favoris comment sera-t-elle
défendue ?
Plus j’y pense, plus l'accord rétabli en Allemagne me paraît une grosse affaire. Je
ne puis pas ne pas croire que, si on sait en tirer parti, le rétablissement de la paix
peut en sortir. L'Allemagne unie sur le terrain des quatre conditions que la France
et l'Angleterre ont demandées, et la Russie les acceptant ; si la paix ne sort pas de
là, c’est que décidément, il n’y a plus en Europe que des fous et des sots.

2 heures
Point de lettre de vous. J'espère qu'elle viendra ce soir. Je vois que les Palin ne sont
point partis. Adieu, Adieu. G.
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